
LES ÉMISSIONS 
D'AUJOURD'HUI 

RAMO-rT.r NOStDàLILLgj (M7m.lt) I 
— X ^ * ^ t . • »"»"• — « t.. «0 : rtl»j» 
d« ?*"• r.T.T.. bulletin météorologique, i 
— 7 h. : relais de Pari» P.T.T, îaTorma-1 
tions. Rerue de la Presse. — 7 h. 40 • 
•-oncnrt a» chansons : C'est un Oarllloc ; 
I a Chevauchée : Lorsque tu me revlen-1 
cira», tango ; Dans mon vieux Paut-nurg, i 
valse ; La» « Tour ée France » ; c'est ' 
comme ça (one-st-p du film • " " « — n -
— 8 h. : relaie os Paru P.T.T.. informa- : 
tions. R«vue de la Presse. — • h. 40 : 
disques (lûéme nrogrsinme qu'à 7 h, 40). I 
- J b . : relaie de Paris P.T.T.. Informa- I 
tlone. Revue de la Preeas. — i l h. 
relaie de Bordeeua-Laiavette. conoert — . 
II h. 50 : relaie de Paria P.T.T. Cours ' 
commerciaux. »ulle:iu météorologique, i 
— 12 h.: un quart d'heure de chanson» : ! 
Le mauvais Hôtel ; Ay-Ay-Ay ; Mais, voue i 
«es si jolie . Ton doux sourire ; Pour- ' 
quoi j'adore le midi. — 12 h. 19 • relais ' 
d'Alpes Grenoble. — 12 h. 35 • relaU de ; 
la Tour Eiffel . cours de la Bourse des 
Valeurs de Parla. — 12 h. 45 : relais I 
û'Alpe» orenodle. — 13 h. 15 : relais ; 
de Parla P.T.T. Informations, phvslo-1 

omis d'ouverture de la Bourse des va» | 
leur» de Parla. — 13 h. 30 • relais d'Alpes I 
Oreneoie. — 14 h. : Coure de la Bourse 
-e Lille. — 14 h 20 . relais de la Tour 
Eiffel : cours divers. — 14 h. 30 : relais 
de «i Station Radio Coloniale. — 15 h. 45 
relais de la Tour Eiffel : Bourse. — 
18 h. : récital d'orgrue de M. Jouglet. or-
faniate de i'egllae St-Et :eiine. a Lille : i 
programme : Panuiale o» sol majeur. 1 
1 Jean Seb—tlen Bachl ; Etude (ScbU-1 
mann) ; Allegretto (Vlemel ; Concerto 1 
eu sol m.neur (Haadei) ; Andante Sera-1 
phlque i Debat-Pooaan 1 : Air de Pente-1 
cote (Jean-Sébastien Bachl . Mauresque: 
iNoeidi : Lauaa 8100. final (Plumi. — ! 
'. 7 h. : relais de la Tour Eiffel : cou» | 
divera — 17 h 10 : Tyrol et Tyroliennes: : 
Tyrol qui chante, tyrol qui danse . I v-
rollenn» de Noël ; Tyrol sérénade ; Lai 
tyrolienne (air varié pour saxophone) il 
Au «oyeux Tyrol. Mazurka. Jsva de 
l'opéreéM « LAubeàge du Cheval Blanc 1: i 
Tyrolienne Polka. — 17 h. 30 : causerie 1 
universitaire : • L'Influence artistique I 
des Pays-Bas sur la France depuis le 14» I 
*'.ecl* • par M Benoit, professeur a la i 
pM'-ulté des Lettrea — 18 h. • Concert : 
c • violon et piano 1 Valse caprice, solo > 
v " :>lano iRublnatlnj . Llebestraume 1 

Romance en :». solo de violon ; 
inovtni . Carnaval de vienne, solo 1 

J iSchumanu). — 18 h. 30 re-
« - de Parla P.T.T. Radio-Journal- — 1 

18 h. : eonearr ave» le concours de l'or
chestre de la Station sous la direction 
et» M. àtaurtee Sorst : Philosophe et 
Railleur, ouverture (Welller) ; Chez le 
Orand Couturier, caprice (Alex de Tayé); 
Dans la Rivière profonde; mélodie nègre 
(Colerldge Teytor) : Suite Mlnnshaha 
{Colerldge Taylor) : a. tau riante, b. 
la Chassa, c. Chanson d'amour, d. le 
Retour au logis ; Menuet flearl (Louis 
Oenns) . Las Fables de La Fontaine, 
suite descriptive (Mouton) : a. le Loup 
et l'Agneau, b. la Laitière et le Pot au 
Lait, «. r* Laboureur et ses enfante, d. 
le Corbeau et le Renard : Dédé. fan-
teuaie sur l'opérette : Pluie de ciiameuita. 
Milte de valses (Walflteuîel). — 90 B. : 
ndlcatlon de l'heurei ; disques ; un 
quart d'naure de chansons : Le Soleil ; 
Qui veut mou caur'; Hosa. La Ultane, 
one-«tep espagnol : Loullou. duo ha
waïen. — 30 h. 18 : Les Qrauifes «ntre-
prlsea humaines à travers les agsa. cau
serie par M. Minet, architecte agréé, pro
fesseur à l'Iimitut Catholique dee Arts 
et Métier» . « On Château Royal Renais
sance • — 30 h. 30 : émission fédérale 
l.ueraire. — 22 h. 30 : relais de Paris 
P T T . Informations. Bulletin météoro
logique. 

RADIO-PARIS (1.668 m.). — 6 h. 45 : 
culture physique. — 7 h. : dl&quee : 
Cloches. — 7 h. 15 • revus de la Presse. 
— 7 h. 48 : culture physique. — 8 n. : 
cours de droit administratif. — • h. 18 : 
disques. — 11 h. concert, direction P. 
Mangeret : Parade d'Amour : Marche 
des Orsnadisr» : Ouillaume Tell : Vols 
du Prlntempe : LA Tmvlata. — Il h. 30 : 
causerie sgrlcole : e Le» Syndlceta d éle
vage looal et leur rôle dans la sélsction 
snlmalss. — 11 h. 45 : causerie Israélite. 
— 12 h. 15 : concert : Paillasse ; Dans 
les steppee de l'Asie Centrale : Ballet 
de *f»j»««» : Francla. marche nuptiale : 
Le Petit Duc : Mélodie» par Mlle Ger
mains Parât . Mireille (Oounod) ; Troi
sième Marche aux Flambeaux (Meyer-
beer) : Suite Algérienne (Saint Baénsl. 
— 12 h. 46 : informations. Chronique 
dee Anciens Combattante — 14 h. 
causerie par M George» Colin : Troi» 
comédiennes plttoreequée ; Montanslsr. 
14 h. 15 : causerie par kt François de 
Tèramond. — 14 h. 25 : chronique du 
Palal» : Mils Matln.de HUguat. 
14 h. 30 : Prélude de La Tragédie de 
Salomé (FI Schmitt) : Le Printemps 
<Darius Mllhaud) : Nocturnes (PoulenO): 
Jazz dar.s 15 Nuit (Rouesel). — 15 h. 
Simple Aveu (Thomé) : Comme te t'aime 
(Bouvet) ; Erott* (Qrteg) : Parais à ta 
Fenêtre (Oregh) : CTn peu d'Amour (81-
lésu) ; sérénade Française < Léoncevallo) 
Parmi tes Roses i Nértni) : Les Oiseaux 
dans le soir (Coates) . La Cinqu-intalne 
(Oabrlel-Marle). — 15 h. 30 : lectures 
littéraires présentées par Pierre Aseo : 
Pages de Huysmans. — 15 h. 45 r Poèmes 

• mWm F i 
tiquas. — la h. 45 

X 
informations. — 

Dvorak et de 
Trois 

romantique» présentée par M. MawKins. 
— 16 h. : musique de chambre par le 
sextuor dé clartnsttee de la Garde Répu
blicaine : Choral varié (Foret) : Gavotte 
eu fugue (J.-s Bach) ; Hexagone (Dé
crues) : Variations sur Armlds (Qluck). 
— 17 h. : par M. d'Setalens : « Le Mi
racle grec » — 17 h 30 chronique 
cinématographique. — 17 h. 30 : musi
que sympBMUaue. direction M. Cloez : 
a. Menuet 4» e) mineur : b. Marche mi
litaire (Senti»»*») : MnrOBé funèbre 
(fcSchumann) , Mélodies par Mlle Agnée 
Dl Veraldl. — 18 h. : la demi-heure fé
minine , musique : airs annamites pour 
piano et violon. — 18 n. 80 : auite du 
concert Premier" symnoeoM en ml 
bémol (Saints-Saensi ; POUT les Funé
railles d'un Marin breton ( Hhené-Bâton ) 
Le Tombeau de Ooupertn (Ravel) ; Se-
govla (Roussel) — 18 h. 30 ; chronique 
théâtrale . M. Edmond bée. — 12 h. 40 : 
chronique sur la Pliasse. — 19 h. 66 : 
chronique gastronomique docteur de 
Potuiane. — 20 h. : pièces pour piano, 
par Mme Roger-Mlclos : a Le» Cyclopes; 
b Les Tourbillons (J.-Ph. Rameau) ; 
Troisième Ballade (Chopin) : Minstrels 
(Debussy) Mélodies par Mlle Renée 
Legendre ; Le dernier Voeu (Aymel) ; 
Si l'Amour passe, air de Pranclnette 
(Chadal) . La Tabatière (Lematrei ; La 
Soixantaine (Wacris). — 20 h 30 revue 
de Presse — 20 h. 45 : Boccace. sélec
tion, opéra-comique en 3 actes.— 22 B 45 
Le Nouveau Seigneur du Village, ouver
ture (Boleldieu) ; Symphonie n° 8 
(Beethoven) ; Siegfried Idyll (Wagner); 
Jack in trie box (Bric Satie) : La Nuit 
(Sauguet) ; La Boutique Fantasque (Res-
èighi) ; Le Parc d'Attractions (Blanoa-
lori 

TOOK EIFFEL (206 m) . — 8 h. : 
Parts P.T.T.. revue de Presse. — 18 h. 85: 
Bourse. 12 h. 46 : disque». — 13 h. 
gère. Météo. — 13 h. 16 : cours, chroni
ques. — 14 h. 20 : cours. — 14 h. 80 : 
Station coloniale. — 18 h. 46 : Bourse. 
— 16 h. : Télévision. — 17 h. : cours. — 
17 h. 10 S 17 h 40 : Radio-scolaire : 
Oeogrsphie. — 18 h. 48 : informations.— 
19 h. 10 : résultats des courses Météo. 
— 19 h. 20 : Journal parlé : Pierre Des
caves ipolltlqus extérieure). René Sudre 
(La vie et la science). Philippe Roques. 
Jean Renoud. — 19 h. 46 : revue de 
Presse. — 19 n 55 Les Potins de 
l'Ecran Interviews par M. Jacques 
Faure. — 20 h. 6 . André Delacour. Jean 
Volvey. C.TX. André-Georges la Cha

pelle (politique intérieure). 30 h. 80 : 
musique de chambre : Le Trio d'Anohee 
de Paris. Mlle Gisèle Kuhn. pianiste et 
Mme Burmeetef. cantatrice. Trio (M. 
Franok) ; Méldles de Jean JtIVIef ; Pas
torale, pour clarinette (Bussef) : a. La 
Tristesse de Pan | b. Brisée ; c. Vais» 
nostalgique (FI. Schmitt) ; Trio iJ. M' 

l lus . nmvuamumLB ; 
} (Guy Ropertz) ; 
i (Ravel) ; Kgloqut* 

(M. Barraud). 

•orale , conseil» a un fils : Bacchanale ; 
Rêverie i soharzetto 
Aloorada del grecioso 
(R. Banni . Rond» 

PARIS P.T.T (4SI B». 7). — 8 h. 60 ! 
MétéO. — 7 h : informations. Revue de 
«TU»». — 7 h. 40 . revue des Presse pit
toresque. — 8 h. : information». Revue 
d» prêta». — 8 n 40 : météo. Chronique 
du Ministère ds l'Air. — 8 h. i Infor
mations Revue de Presse. — 9 h. 40 : 
Philosophie. Critique, Hlstolrs : M. Jean 
Thomas. — 9 h 60 : causerie eur Alx-les-
Balna — 11 h. : Bordeaux . concert. •» 
11 h. 60 cours commsrclaux. — u h 58 
disque» du Jour. — 12 h. : t D» Parle 
à Nangis » causerie par M. André Mau-
rsl. — 12 h. 16 : Orenobla. — 18 h. 18 i 
physionomie de la Bourse 5 l'Ouverture. 
Informations. — 13 h. 30 : Grenoble : 
suite de concert. — 14 h. La Semaine 
•n Amérique du Sud. par M. de Waleffe. 
— 14 h. 10 : causerie juridique par M* 
Odette Simon. — 14 h. 20 : causerie 
d hygiène-sociale . M. Oépédé — 14 h. 80 
Station coloniale. — 16 h. : disques. — 
16 h. 80 . t Pour que Chantent les In
fants de France ». cours moyen de mu
sique et de chant cnoral. — 17 h. : con
cert, direction M. Cloez : a. Fragments 
de Castor et Pollux : b. Deux suites des 
aire de e Platée » (J.-Ph. Rameau). — 
17 h. 30 : causerie économique : M. Phi
lippe iwhwob — 17 h. 40 . s Le 30* 
session de le Conférence Internationale 
du Travail ». causerie par le B.I.T. — 
17 h. 90 : chronique littéraire : M. Lutl-
gneaux. — 18 h : suite du concert : La 
Princesse Jaune, ouverture (at-Satns) ; 
Tanhauser. ouverture (Wagner) ; mélo
dies par Mlle Agnès Dl Veraldl : a. 
Voyage 5 pied (Hugo Wolf) : b. L» Ro
seau (Pillols) . c. Morphée et la Muse 
(DelSnoy) ; d. L'Oiseau bleu ; La Chan
son de Tyltyl (Wolff). — 18 h. 30 : 
Radio-Journal de France. — 18 h. 30 : 
Météo. — 19 h 38 : suite du concert : 
a. Lied . b. La Vierge à la Crèche 
(Franck) a. Premier Nocturne ; b. 
Ballet de Cour (O. Plemé). — 20 h. : 

eaueerte musioela : iteuvr» de Oeorgee 
Blzet, par M. Paul Le Flem. — 20 h. 30 : 
émission fédérale littéraire et dramati
que, e 22 h. 30 : Informations . Météo. 

P06TB PARISIEN (112 ». •)#— 7 h. 10 
disques Revue ds Presse. Informations. 
— 12 h. 6 . disque». — 18 h. 38 : orches
tres viennois et chansons (disques). — 
13 b, 19 : sketchs». — 13 h. 30 ; films. 
— 18 h. 45 : enregistrements de Llly 
Lesktna — 17 h. 46 «auaerle. disques. 
— 18 b. 4 : causerie». — 18 tt. 16 : 
cours financiers. Disques : film» — 
18 h. 30 : la demi-heure de la femme, 
avec Mme Colette. — 18 h. 6 La Jour
née sportive. Journal parlé. — 19 B. 25 : 
courrier des spoctèdl»», Le fait éte la 
semaine. — 19 h. 87 : intermède avec 
le concoure de Ohardy Disques 1 Ne» 
virée. — 20 h. 2 Paul Reboux. une mi
nute. — 20 h. 17' : Sous la Lampe. Réa
lisation de Maurice Diamant-Berger, 
avec Mady Berry et Pierre Larquey. — 
30 h 32 La Chanson illustrée — 
20 h. 37 : Le quart d'heure pétillant, 
présentation Louis Merlin, avec le ba
vard Nello, le quatuor vocal • Les 4 
Notée » et l'orchestre pétulant dé Ouido 
Ourtl. — 81 h. 17 : L'Heure des Ama
teur», présentée par Edmohd Roze. — 
88 h. : Théâtre : Le Ménestrel, comédie 
en un acte d'Henry Parémont. Musique 
ds Charles Jardin. — 22 h. 30 : retrans
mission du Cabaret Le Lido. 

RAblO-NOrtMANDTJE (368 ni. o, — 
7 h. : disques. — 7 h. 30 : Journal 
parié. — 8 h. 4 11 h. : concerts variés.— 
11 h. : sélection eur le film t La Belle 
Aventure ». — 12 h. : disque». — 12 h. 30 
Meure des auditeurs. — 12 h. 46 : Jour
nal parlé. Suite du concert. — 16 h 
Débrby et d'autre» artiste». — 16 h. 43 : 
émission enfantine. — 17 h. : concert. 
— 16 h. Le coin dee enfants. — 18 h. 45 
ehrohléue. Nouvelles. —• 1B ». : disques 
demandés par les auditeurs. — 18 b. 30 : 
causerie du Chanoine Retnond.— 19 h 48 
Journal parlé. Extraite d'opérettes. —• 
20 h. 30 enregistrements de Georges 
Tbill. — 20 h 45 : Jean, JaC et Jo — 
31 D. : audition d'œuvree du composi
teur normand Oloeiso Maupae. — 88 h.: 
danse. — 88 b. 80 : journal parlé. Le 
Joyeux Cabaret Normand. — M b . 
danse 

STRASBODUO (843 m. t) . — 1» h 
Ballet Egyptien (Lulglni) . Le Chanteur 
Tyrolien Andréany, scie musicale et 
guitare hawaïenne ; Fantaisies humorls-

h. • le 
i Smeeena : Carnaval. 
I nanée» slave» : Indien Canzonetta . Léo-
pold : de l'ancien et du nouveau monde, 
pot pourri sur les œuvres de Dvorak 

| Smetana : Ouverture n» 2 ; La Fiancée 
vendue. — 14 h. 16 : Bourse de Stras
bourg. — 14 h. 20. 15 h. 46 et 17 M. : 
Tour Eiffel. — 17 h. 15 : causerie hureo-
flque par M. Simon : < Dn explorateur 
su XIII» siècle • Marco Polo ». — 
17 h. 80 : Lyon : concert. — 18 h. 46 : 
mulqsus moderne (disques) : Septuor 
é cordes vocales et instrumentales (A. 
Oeplet). —• 19 h 16 : Saxophone, par 
Marcel Mule. — 19 h. 30 : informations. 
— 16 b. 45 : informations en allemand. 

RAMO-TOULOUaB <*88 sa, 6). 
1T h. 48 t danse, li.fnimsrilne»» — 16 

chasse. Orcbeatr» «.ueett».— 
orchestre : OpèWIWé. aWll» m 

divers. — 19 h : extrait» de film» 
Il h. 1* l Informations. Oreheatre vlen» 
bois. — 18 h 45 : causerie du P*k!r Bir
man. — 19 h. 60 : orchestre de mando
line», information». — 30 b, 10 : diver
tissement avec Florelle. — 30 h. 25 : 
orchestre tzigane. Danse. — 30 h. 65 : 
informations. — 31 h. 10 Fantaisie s 
Choses et Oens. — 21 h. 56 : Informa
tions L accordéoniste Maurice Saint» 
Paul et «on oreheatre. — 22 h 18 : or-
heetre de salon. — 22 h 40 : airs d'opé

rettes. Informations. — 38 h : concerta 
variée. • - 38 h M • iniormatione. Le 
f Caveau dé Minuit ». o li. 30 : bai 
champêtre. 

BRtrXELLEB (Françalel. — 1* b. : Dlé-
que. — 12 h 80 : Orchestre de salon. — 
13 h. : Journal parlé. Orchestre de salon. 
- - 13 h. 30 : Disques. — 17 h. : Chroni
que féminine. — 17 h 08 : Omhsxtre de 
-ilon. — 17 h. 46 . Disque», — 18 h 
• Un peintre belge . Gustave de araet ». 

- 18 h. 16 : Disques. — 10 h. : Causerie 
protedtkérte. — 19 h. 18 • Chroniques. — 
19 h. 80 : Journal parlé. 20 h. Glralda (Adam) : Ls Nouveau 

~eux Danses (Al-Vienne (Joh. Strauss) ; Ds' 
benlï) : Fantélele sur Carmen (Blzet 

! Polichinelle (Krelsler) : Pajardo (P. Be
rner») : Salut d'amour (Ed. Blgar) ; Nie 

I et Nae. lntermeeeo (R Demaret) ; Qiiln-
I teasences (Morena). — 81 h. : Scènes de 
I Dèbureau et de Mariette, de Saeha Gul-
I try. — 31 h. 15 : Rubans marche (P. Be

noit) : La Fête des Chasseurs (Sellenlck*); 
Ouverture de Lyslstata (Lincke) ; Dans 

| la forge (Bllenberg) ; Ballet de La Cocar-
I de de Mlmi Pinson (Ooubller) : Soir é) 

Rio (Callemien) ; Alors )e prends l'sccor-
déon (E. Palm) : Se-ea-ko (Chapuls) : 

i Fiflne (Cloeset). — 32 h : Journal parlé. 
| — 22 B. 10 . Jazz. 

i LUXEMBOORO. — 7 h ué Informa-
I tlons. Disques. — 7 B. 55 : Informations. 

— 6 D, 16 à 6 b. 80 i ponosrte. — 12 h. . 
Concert. — 16 b 88 : OOure. Concert d'or
chestre. — 18 h 16 : Informatlona. — 
13 h. 28 : Concert (quintette). • - 14 h. 06: 
Une eml-beure avec Oharlae Oounod (dis
ques). — 16 h 45 : Court — 17 n 30 
Le quart-d'heure des Dama» et de» Demoi
selle». — 17 h 45 : Concert (quintette) 
— 18 b. 16 : Concsrts — 18 h 80 : In
formation», — 30 h. 08 • COboart (quin
tette). — A l'entr'acte. à 30 h 38 Cours 
américain». — 21 h 16 l D!vertlssen«*nt 
avec Floreile. — 21 h. 80 : Littérature 
Luxembourgeoise. — 21 h 40 : Musique 
ancienne : Trois petites symphonies (Vi
valdi) i Concerto pour violon et orchestre 
a corde» (Tsrtlnl) soliste : Ernest Bl-
chel ; Concerto grosso n. 8 (OoreUt). 

BINCHE-RADIO. — 10 b. 10 b. : Mar
ches : Tous avec nous (Robrecht). — 
M b. 15 : Aocordéon l Tendrement (Cna-
put) ; Caprice d'oiseaux (VandeputU) : 
La valse du tourbillon (Carrera). — 

10 h. 30 : Morceaux demandés. — il h. 
Orchestre musette : La ronde de la via 
(rla-Daverdaln) : La Java du ballett! (Ser
vit) : Rien que lui (Valelem ; Valse de» 
moulin» ( Bouquatvs ; Elle» en oart 4 . 
Perplgnon (Fosse) . Nous, les gare de la 
marine (Romani) ; Les gars du milieu 
(Oregson). — 11 h. 80 : Orchestre i La 
Veuve Joyeuse, pot-pourri (Lehar) : Les 
cloches de la cathédrale (Becker) ; Jeu 

l dss papillons (Heykens) : Berceuse de la 
Ste-Marl» (Reger) ; Danse bohémienne 

| (Paseuél). — 12 h Chants : Pour quel-

3ues cheveux blanc (Dewcrpe) : Marche 
e Péruea (BZalmani Mon bonheur. 

c'est toi (Jurmani ; Chanson dé l^oieu 
1 (Tostl) . Des bises (Msuprezi ; C'est boi. 

to'it'd'meme iKalraan) ; Tu ne» pas ,&? 
| première (Jurmani. — 12 h 30 : Musique-

variée. — 13 b. Fin de .émlaelon. 
I 21 h. : Auditorium de Mons Emission de 
! la Sermo — 83 h. : Musique variée. 

RADIO-REPORTAGES SPORTIFS 
AU POSTE PARISIEN 

! Lee service* de radio-reportage radic-
I diffuseront au Poste Parisien les 6, f. 
7 juin, le match de tennis France-Tou-
goàlavie comptant pour le* éliminatoires 
de la Ooupe Devis. Emission chaque Jour 
du Stade Roland Garros à partir de 

| 14 h 30 Radio-reporter : M. Marcel de 
I Labordene 

Des services de radio-reportage radio-
J diffuseront au Poste Parisien le diman-
i che 7 juin, la course cycliste Paris-
1 Belfort. Tft>U émlseloris sont prévus» . 
' 1 Passage à Bar-sur-Aube à I h. 40 : 2 
i Passage à Vesoui vert 14 h. M ; 3. Arr 
I vee à Belfort ver» 18 h. 18 
I Radlo-rwporter : M Georges Briquet. 

Ne couche^ pas avec des 
" PUNAISES 

ZSZ3 Parce qu'elles feront tout pour vous empêcher 
de dormir et que, si vous y porvenex. elles 
en profiteront pour vous piquer, au risque de 

1 voua contaminer. Sulfor vous «n débarrassera 
radicalement, complètement. Allumé sur une 
assiette), il produit un gaz qui pénètre partout 
et fait tout périr partout. Sulfbr n'a p a t 
d'équivalent, refusez impitoyablement toutes 
imitation! et exigez le vrai Sulfor à 5 trous 
bo'te rouge illustrée) teul efficace et garanti. 

Sir. 78 : Marchands ds eoalsar», drogueries, pharmacie». 
Ores : La BuLTOB. 8». m» ée la Gare. BOTOT (teins) 

Croquez la Vie 
à belles Dents 

Vous lui trouverez touiouc une 
douce saveur tant que vos tolies 
denfsaccentueront lecharmede 
votre beau sourire vainaoeur. 
Employez le Dentol leou. pote, 
ooudre. savon) le fameux denti
frice strictement antiseptique et 
doué du plus agréqble parfum. 
Créé d'après les travaux de 
^asteur. il raffermit les genci
ves, purifie l'haleine, conserve 
es dents, leur donne une blan

cheur éclatante 
e OENTOl se trouve dans 
outes les bonnes maisons 
• endant 'de la parfumerie 
81 toute» les pharmacies 

nlel 
C A D E A U : Pour recevoir gratuitement 
et franco un échantillon de D E N T O L 
t suffit d'envoyer a la Maison f-BtRE, 
•v. nt* Jocob, Pons, ton adresse exac
te et bien hsiole, en y icgnant la pré
ente onnence d t Keveii du Nord. 
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m1 
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Ne^V Y 

la MARQUE 
Bonheur — 

Neurasthénlrraes. déconrajres.tortnrés. constipés, 
votre vie peut changer aujourd'hui. Vous aussi 
vous serez un optimiste quand votre estomac, votre 
fuie, et votre intestin fonctionnant bien, vous serez 
délivré de la constipation. 

Regardez cette femme, c'est la marque do Thé 
des Familles, c'est la marque du Bonheur t 

Prenez chaque soir une tasse de cette délicieuse 
tisane, c'est un mélange aromatique»de 18 plantes 
qui active la digestion, dégonfle r estomac, décon
gestionne le foie (n'oubliez pas que votre foie doit 
produire un litre de bile par jour) et nettoie votre 
intestin. 

Une tasse de Thé des Familles après te repas, 
c'est respirer tout le parfum de la campagne et 
boire les sucs de plantes que réclame votre sans;. 
Le Thé des Familles permet de bien dormir. 

Votre pharmacien vend la grande boite 0 francs 
seulement. / V \ » . , 

JHÉ DES RAMILLES 
<£CL T^L^cuxe d e toW> -€e6 4OÎ>L6 " 

le "Brownie" boîte est devenu Pour UOfrs 
^Brownie'pz/4 

TOUTI LA SIMPLIOITÈ DU "Brownie 
TOUTE LA PERFECTION OU "Kodtlt" pliant 

fJnMBROWNIE" "KODAK"! t i e francs, pliant, 
6ui pliant, comme les îppareii» les plus coûteux I 
D'une Krriarcniable précision, toujours prêt à fonc
tionner, ce chef-d 'ceuvre de simplicité icienuhque 
• étonné te» expert* eux-mêmet, KODAK 6 voulu qu'un enfant aussi put 
dir photographe rien qu'en tenant le nouveao 
-BROWNIE* PLIANT. 

Avec Ie*BIU)WNre"PULWr 
vous visez clic! c est tout... 

Pointet rapparetl, chclL* photo est réussie! 
Toutes seront réussies. 

Et cela pour 110 francs seulement. Un prix 
aussi bas pour un appareil qui ne rate jamais 
8'explique : c'est KODAK qui vous fait don 
«le Set 4 j année* d'expérience, de recherche*, 
de mise tu point. 

Chez tout les bons marchands, prenez et» 
tnain le - BROWNlfi" P U A N T vous sera 
eimcrvcilie. 

Brownie 
PUANT Et surtout, employés toujours) I* 

PELLicuLE^Kodeîk \ f e r i c h r o m e " 
FABRICATION FRANÇAISE 

LES MAISONS 0 I - D E 8 S 0 U 8 I N F O R M E N T LEUR O L I I N T t L I QU'ELLES O N T t N M A G A S I N 
TOUS LE8 APPAREILS ET P R O D U I T S OE LA MARQUE s KODAK s i 

« P h o t o - S p o r t », 6, rue Inkermann, LILLE - Tél. 81-50 
G. BOURGEOIS, 39. rue Pauvree, ROUBAIX Tel. 363.66 

STOCK KODAK - P E S S É Henri, 3 . rue Paume. 3. ROUBAIX 

MALADIES DES LAPINS 
(D1ARRH836. OROS VENTRE CORYZA etc..) 
Ouenson P I I D A T f l l Milliers 

rapide par le v U l l M e V U L a-atteatauons 

Flacons l|4 lit. en . 51.40; 1 Ht. «ni. 131.45 
ereewertee, etc 

» LAaoaaToinsa • • • r i a , 
S St lQNI t t INevai 

EPILEPTIQUES 
Voua n'ètea pas incurables quelle que soi t 

la gravi té de votre cas . 

AiTI- UEDELIE6E 
Demandez la Brochure Gratuite: 

Lab. FANYAU. 4 9 . Rua Claude-Lorrain. LILLE 

LES CAFCX GILBERT SONT LES MEILLEURS 
pas vous <tfrr"t"''- de vos Oerrueres dis-
pozuoilites. 

— Vous voudriez que Je rate une oc
casion pareille I • 

— Enfin... 
— Roger, ma décision est prise. Ache

tez I 
— ai «>uis l'exigea... mal», vous ne dl- j 

PS pas que Je vous ai poussé. 
— Non !. . Ah ! si vous étiez aussi tl- | 

moré pour vos propres affaires, vous j 
n'en seriez pas où vous en êtes. 

— C'est possible. Je suis plus prudent 
pour ies autres que pour moi. 

Quelques jours après les nlckels 
avaient encore monté 

Hervilis se frottait les mains. 
n était engagé à découvert ; mais U 

calculait qu'a la liquidation de fin de 
mois 11 serait A la tête de vingt-cinq 
millions. Il aurait reconstitué sa fortu
ne, si gravement atteinte quelques mois 
auparavant. 

Roger 18 voyait tellement emballé qull 
...• craignait guère de lui voir suiSrre 
un nouveau conseil de prudence. Si sa 
manowivre écnoualt, U -irait d'ailleurs 
occasion de la reprendre une autre fols. 

Et, enfin, ce qu'il essayait était quelque 
l'hose comflM un coup de dé. les évêne-
Tients pouvaient prendre un tour tout 
ditférent da ee qu'il avait rêve. Alors, il 
aurait à imaginer d'autre* plans et à 
orofltar par eaempie du surcroit de con
fiance qui] aurait mérité dUenruls en 
'. enricriiasant. 

— Vendes. déclara-t-U donc, vous trou

verez assez de spéculateurs pour rache
ter votre position. 

- Alqrs Je devrais me contenter de 
quinze millions quand Je peux en gagner 
vingt-cinq ? protesta Hervilis, complè
tement grisé. 

— Mon cher, vous ne les tenez pas 
BTicore, les vingt-cinq millions, et vous 

valut une poignée de main silencieuse 
d-Hervilis. 

Ah ! comme Ils se comprenaient tous 
les deux I 

Le sort n'avait pas été ce qull aurait 
dû être s'il avait éte conduit par la 
raison. 

Apres cet entretien. Roger n'avait 
connaissez le proverbe : e On bon tiens I plus qu'à s'Incliner devant la volonté 
vaut mieux que ''eux tu l'auras I » Voua ! nettement affirmée d'HervUis. 
avez suivi mon conseil Jusqu'ici et vous i Et trois jours plus tard, les nlckels 
vous en êtes bien trouvé. Maintenant, l commencèrent à baisser, 
liquidez I Aucun motif sérieux ; c'était la faute 

— Oh 1 al Je vous avals écouta. Roger. I de spéculateurs pressés qui prenaient 
Je n'aurais même pas tenté cette opéra- leur bénéfice. 
Mon II a fallu que J'Insiste. Dieu sait I Le lendemain, une légère hausse con-
comme et, depuis le début, vous ne ces- I rïrma cette opinion. Hervilis se sentit 
sez de me répéter 
s N'achetés pas ». 
ce que vous, feres 

« Vendes » ou plis confiant que jamais. 
Quelques Jours passèrent encore. On 

annonçait des expériences particulière-
— Si le* nickel* dégringolent, qu'est- ment concluantes sur le nickel roburé. 

ce que vous feres ? I Stagnation des cours. Hervilis était heu-
- Vous m'aves déjà dit vingt fols: j reux comme un roi. 

« Attention 1 ça va peut-être redescen- P u l s - >™ n o u v e l " inquiétante 
dre », et ça n'a pas cessé de monter. ! Le prétendu nickel roburé, avec lequel 
Non, non. Je sens que Je tiens la veine: I les premiers essais avaient été faits, se-
je ne commettrai paa la sottise de ne rait en réalité un alliage de nickel et 
pas en profiter : J'en aurais trop de de platine qui n'offrait aucun avantage 
regret plu* tard. ' appréciable sur les alliages de platine 

Vous ne dires paa que J* ne vous 
al pas averti 1 

Avec une émotion bien Jouée. Roger 
ajouta, presque à voix basse : 

— Je m'en voudrais tellement d'avoir 
par un conseil trop hardi, contribué à 
la ruine du père d'Aude I 

Cette allusion à ton amour déçu lui 

courant* 

Panique à la bourse 

M Hervilis accourut, affolé, à la ban
que Bathy. 

Roger était absent. Il était parti pour 
Le Havre où il devait présider rassem
blée générale d'une compagnie de navi
gation 

C'était comme un fal' exprès I A qui 
demander conseil ? 

Bougreux. chef du service des émis
sions et des opérations de bourse était 
là. Hervilis se fit annoncer. 

— Que dois-Je faire ? 
Bougreux se mit à rire. 
— Vous pressa ça tu sérieux ? C'est 

une malice cousue de fil blanc. Il y a 
dés gens qui ont intérêt à arrêter la 
hausse des nickels et -• possible, les fai
re dégringoler .. 81 vous aves de* dispo
nibilités monsieur Hervilis. profitez de 
cette baisse momentanée pour acheter. 

Hervilis s'en alla, réconforté, et. quand 
11 constata, en lisant la cote, que les 
cours avaient baissé de moitié, il eut un 
sourire supérieur Les autres pouvaient 
être alarmés, lui qui était initié, tl fai
sait de cette manœuvre, le cas qu'elle 
méritait. 

Quel dommage qull n'eût pas encore 
un million ou deux à engager dans cet
te affaire I 

Le lendemain, la baisse s'accusa. Chu
te verticale. Les titres de la Compagnie 
minière de Kallnska qui avalent clôturé 
la veille à 10.000 fr. tombèrent en une 
séance à moins de 3.000. Hervilis les 

i avait achetés 3.800 à découvert. Si les 
i cours de maintenaient U aurait donc 
| plus de 1.600 francs de différence par 
| action a régler à la fin du mois. Ce se

rait la ruine totale, et, qui pis est, la 
faillite, le déshonneur. 

Atterré 11 accourut de nouveau à la 
banque. Roger était toujours au Havre. 

Bougreux se montra surpris de la chute 
vertigineuse des Kallnska. 

— Je dois avouer que c'est inquiétant, 
murmura-t-il, l'air préoccupé. J'aurais 
voulu que M. Donalde fût là pour vous 
donner un conseil. 

— Alors, balbutia Hervilis qui éprou
vait des fourmillements dans les Jam
bes, vous croyez que cette histoire de 
nickel roburé serait vraiment une fu
misterie ? 

— Non, non. protesta Bougreux, d'une 
voix de père noble. C'est tout à fait In
vraisemblable I l'affaire est dirigée par 
des hommes de premier plan qui sont 
au-dessus de tout soupçon. Je ne vols 
qu'une explication : le groupe du plati
ne se défend. La hausse du nickel a 
eu naturellement pour contre-partie la 
baisse du platine, que le nouveau métal 
tend à remplacer. Or. le groupe finan
cier qui tient le platine est puissant. Il 
manœuvre pour abattre la concurrence 
dangereuse du nickel roburé. 

— Mais s'il réussit. 1e suis ruiné I 
gémit Hervilis. 

— Je ne peux pas croire qu'il réussi
ra, affirma Bougreux D a des adversai
res qui sont de taille à lutter.. Damet 
Il y aura de sérieuses fluctuations, et 
nous assisterons à un duel fertile en 
émotions. Ce sera le moment de se mon
trer vigilant et de ne pas perdre son 
sang-froid. 

En quittant Bougreux, Hervilis ne ce 
«entait tout de même pas tranquille. D 
avait désormais le sentiment très net 

d'avoir commis une imprudence grave, i 
Et la pensée qull était exposé, cette ) 
fols, à une ruine totale le consternait. 

Ah ! que n'avait-il écouté Roger, 
quand celui-ci le pressait de liquider sa 
position avec un bénéfice déjà splendl-1 
de ! Il avait été trop gourmand. Et 
maintenant 11 allait tout perdre, tout. | 

La peur, le désespoir faisaient cha
virer sa raison. Iî lui fallait un secours 
dans sa détresse. 11 avait besoin d'un 
confident. 

Et, puisque, malheureusement Roger 
n'était pas là. il ne pouvait chercher uni 
appui qu'auprès de Vivien ; Vivien, qull 
se reprochait maintenant de n'avoir pas 
tenu su courant de son opération ris» I 
quée. Vivien, dont il découvrait subite-1 
ment les hautes qualités ds sang-froid 
et de pondération dont U appréciait da
vantage la noblesse de coeur, la délica
tesse, le désintéressement au moment 
où U allait être obligé de lui confesser 
sa folle I 

Vivien fut stupéfait. 
Il voyait son beau-père effondré en 

face de lui dans un de* vaste* fauteuils 
de cuir qui meublaient son bureau II 
l'entendait raconter avec ton accent de 
honte et de désespoir, son aventure in
vraisemblable et il se demandait s'il 
n'était paa le jouet d'un cauchemar. 

Hervilis, cet homme timoré, qui avait 
toujours professe de» opinions si con
formes aux vieilles traditions da la mo
rale bourgeoise. Hervilis s'était laissé 
entraîner à spéculer comme on even-
tuTler l 

Pour qu'un tel accident fût possible, 
il fallait vraiment que le monde fût 
désaxé. 

Alors Hervilis était ruiné, car Vivien 
ne partageait pas l'illusion, sincère ou 
feinte, de Bougreux sur le rétabusse-
ment des nlckels ! C'était navrant pour 
ce brave homme et pour sa femme qui 
allaient être réduits à demander des 
subsides à leur gendre. 

Et Vivien avait beau être désintéressé 
il n'apprenait pas sans douleur que l'hé
ritage de sa femme était réduit à zéro. 
SI c'était pour aboutir à un tel résultat 
qu'il avait d'un geste magnanime, dé
cidé AudS3rrenoncer a sa dot, 11 avait 
commis une jolie maladresse. 

— Pardonnes-moi, Vivien, de ne paa 
vous avoir parlé plus tôt de cette affai
re, conclut péniblement Herrtll*. Mais 
Je craignais vos objections. 

— Certes, Je ne vous les aurais pas 
épargnées I 

— Et Je me croyais si sûr de réallasr 
un gros bénéfice-. En fait. Je l'aurais 
réalisé al j'avais vendu il y a cinq Jours. 
Cest d'autant plus navrant. 

— Mais, qui vous a conseillé cette ope-
ration ? 

— Eh bien ! . . J'en aval* parlé avec 
Roger. 

— Comment, c'est Roger T 
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